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Revues
Ejercito, N° 596, septembre 1989

Puisqu'il peut exiger de ses hommes
qu'ils fassent le sacrifice de leur vie, le chef
militaire se voit investi d'un pouvoir qui
depassc celui de la plupart des responsables
de groupes humains. Conduire n'est pas
une täche facile, les qualites du chef
militaire sont fondamentales: vocation du
service, esprit de sacrifice, sens de la justice,
sens de l'autorite, fermete de caractere,
esprit de decision, mais aussi volonte de
perfection et sens du devoir qui sont ä

placer, pour le colonel Torres. au sommet
de l'echelle des valeurs.

Ejercito, N° 597, octobre 1989

L'education, la eulture et les principes
moraux aecumules au cours des siecles
n'ont pas eradique la violence, ne permettant

que de mieux la controler. Le
commandant Rioja se livre ä un bref essai
de polemologie historique des origines ä

l'Antiquite; une etude d'autant plus
interessante que les caracteres presentes par
l'auteur resteront les memes tout au long de
l'histoire. Au paleolithique, la necessite n'a
pu manquer d'etre cause de conflits. Le
passage de l'etat de chasseur ä celui de
eultivateur, l'amelioration des outils, la
dynamisation de la societe generent de
nouveaux germes d'affrontement. La mise
en place de la cite-Etat trouve sa source
dans cette mutation. La domestication des
animaux de trait et l'invention de la roue
facilitent les mouvements de population et
ouvrent la voie aux grandes invasions. Le
savoir technique permet de dominer l'autre.

Le commerce favorise la volonte
expansionniste. C'est alors qu'apparaissent
lcs soldats professionnels, detenteurs du
savoir militaire. Ces militaires, releve
l'auteur. joueront un röle cle dans la
diffusion de la eulture egyptienne.

Ejercito, N" 598, novembre 1989

Ejercito consacre ce mois un epais
dossier aux problemes des armees du futur.
La mutation vers une forme de combat de

plus en plus avide de technique est en cours.
R. L. Bardajien fait lademonstration sur la
base des coneepts d'Airland-Battle et de
FOFA (Follow-On Forces Attack). Le
champ de bataille appartient au plus
dynamique; la defense est menee de fagon
agressive. C'est le domaine des armes
sophistiquees, seule alternative ä l'emploi
de la bombe A. Les conflits contemporains
illustrem d'ailleurs l'importance et la
realite de l'augmentation des portees et de
la precision des armes conventionnelles.
comme de celle de la rapidite dans le
traitement, l'analyse et l'utilisation d'une
information fournie par des moyens de
reconnaissance toujours ameliores.
L'influence de cette evolution se fait sentir sur
les pertes humaines, elles aussi en constante
augmentation! La robotisation du champ
de bataille represente une alternative, qu'il
s'agisse de robots contröles ä distance,
programmables ou autonomes. Le
commandant Adrian nous fait part des axes de
developpement: vehicules de reconnaissance.

de combat, moyens de surveillance,
plates-formes automatisees de missiles
antichars ou d'artillerie. Dans les airs, les
droncs rendent dejä quant ä eux de
nombreux services. Mais cette course ä la
technologie n'interdit pas de penser ä celui
sans qui la bataille n'est rien: le combattant
individuel. Le commandant Asensi
presente le fusil allemand G11 ä cartouche sans
douille qui, ä notre avis, s'il n'a pas les
desagrements du bullpup, souffre du double

inconvenient d'une ligne de visee
dangereusement haute et d'une technologie
complexe. II est de plus extremement laid.

Rivista Militare, N° 6, 1989

La revue italienne qui, pour une fois,
nous est parvenue dans sa version originale
et non dans sa traduction anglaise, ouvre
ses colonnes ä un long article du general
Salaticllo, consacre au facteur moral. La
modernisation constante des armes et du
champ de bataille ne peuvent faire oublier
que l'homme en reste l'element cle. Motive,
il realise des miracles de courage, d'audace
et de don de soi. Pour illustrer son propos,
l'auteur parseme d'ailleurs son expose
d'une dizaine de hauts faits au cours
desquels des soldats et officiers de l'armee
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italienne s'illustrercnt. Mais quelle motivation

orfre-t-on au soldat de ce XX" siecle
finissant? L'unification des modes de vie
gommc les particularismes, la notion de
patrie disparait en meme temps que l'on
s'efforce de supprimer les frontieres. Si l'on
veut qu'une armee s'acquitte de sa mission,
il ne faut pas seulement qu'elle soit bien
instruite et bien equipec, il faut aussi qu'elle
ne soit pas isolee, qu'elle ait conscience de
son utilite et de l'importance de son röle.
Un moyen d'affirmer cette importance
reside dans la participation aux Operations
de maintien de la paix. Le lt-colonel
Giannini presente cn quelques mots Heli-
taly. la flotte de huit helicopteres mise ä

disposition de l'UNTAG par l'ltalie. 79
officiers et sous-officiers, tous volontaires.
en assurent le fonctiönnement. L'unite
remplit des missions sanitaires, de
reconnaissance et de transport. A noter qu'une
unite similaire est engagee au Liban, au sein
de la FINUL.

Revue Historique des Armees, N" 3, 1989

Les historiens ne peuvent manquer de
saluer les anniversuires, ecrit le professeur
Girardet dans sa preface. F.t d'ajoutcr que
cette livraison a ete commandee par les
imperatifs du souvenir, celui du declenchement

du second conflit mondial. A chacun
son <Diamant>!. meme s'il s'agit ici avant
tout de relancer la recherche, non sans
/ expression legitime de la plus necessaire des
pietes.

Le numero s'ouvre sur un dossier
consacre au marechal de Lattre. Mais c'est
moins le destin du lieutenant de 1914, du
capitaine de 1918 ou du general de 1945 que
veut illustrer la Revue que celui du «chefde
jeunesse > qu il a toujours voulu etre et celui
egalement (du) theoricien d'une armee
nouvelle dont il s'est efforce de poser les
bases et de definir les principes». Le futur
marechal. rallie des le debut au general de
Gaulle, apparait sur le devant de la scene en
1943, au moment du debarquement de
Provence. Ses troupes prennent Toulon
avant de se lancer ä la poursuite de
l'Allemand mis en deroute. A la fin de la

guerre. lcs troupes frangaises comptent de
nombreux chefs n'ayant pas passe par une
ecole autre que celle du combat. Pour lcs

former et assurer la releve, les Fcoles de
Lattre, des ecoles de cadres d'un style
nouveau, liberces des casernes, sont creees.
La regle de feffort > predomine, on se

tourne vers la nature. l'hygiencel l'activite
physique. Entrainement et perfection y
sont les mots d'ordre. L'auteur. F. Guel-
ton, releve le role important qu'y joua le
futur general Gambier, responsable de la
formation morale des eleves, et conclut:
Les Ecoles de cadres apparaissent, dans le
proche apres-guerre, comme wie Innovation
audacieuse relevant ä la fois des lecons de la
guerre et de la volonte d'une poignee
d'hommes determines ä amorcer une reforme
de l'Armee francaise. Une reforme dans lc
sens de la pensee gaullienne. bien entendu.

Revue de droit penal militaire et de droit de
la guerre, N° 3-4, 1988

L'acceptation de l'objection de
conscience procede chez nos voisins ouest-alle-
mands d'une conception generale de l'Etat
democratique. fondee sur le contraire de
l'Etat national-socialiste. Les problemes de
conscience avec lesquels les armees modernes

sonl aux prises sont motives, ecrit
R. Dillmann, juge militaire allemand,
autant par la puissance destruetrice des
armes modernes que par le feu croise de la

critique politique et rcligieusc dirigee contre

les militaires. Encore faut-il definir la
conscience. ä la fois deliberation raisonnee
et decision personnelle, influencee ou non
par une philosophie religieuse. Et reste ä

savoir si l'objecteur saura faire preuve
d'une volonte süffisante pour assumer cette
attitude en toutes oecasions! Reste que les

moyens offerts au soldat de la Bundeswehr
pour vivre cn aecord avec sa conscience ne

sont pas minecs. Protege par la Constitution,

le citoyen-soldat peut refuser de pretcr
lc serment militaire et le remplacer par une

promesse. II peut, voire doit, refuser tout
ordre contraire ä la conscience et ä la
dignite humaine... d'oü une interpretation
tres etroite des lois militaires et du droit de
la guerre. Mais, conclut l'auteur, c'est
precisement le militaire sensible ä I 'ethique
qui peut etre motive et apte ä aecomplir les

meilleures Performances des l'instant oü il
s agit de defendre vaillamment la Republique
federale d Allemagne au cours d'un combat.
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